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1 L’opération réalisée sur la parcelle AL 316 à Noirmoutier-en-l’Île au cours du mois de
mai 2000, limitée en surface à la stricte emprise d’un projet de construction, nous a
permis de mettre au jour plusieurs structures excavées, vraisemblablement associées à
la chaîne opératoire utilisée par les sauniers gaulois dans le processus d’évaporation de
la saumure.
2 Trois fosses profondes d’une quarantaine de centimètres, creusées dans l’argile jaune
du  substrat,  un  « bassin »  d’environ  15 m2 et  un  fossé  large  de  0,50 m  pour  une
profondeur de 0,40 m ont été reconnus.
3 Les  fosses  et  le  fossé  sont  associés  dans  un  réseau  organisé  autour  du  « bassin ».
L’emprise  de  celui-ci,  définie  en  plan  à  partir  du  remblai  marquant  son  abandon,
pourrait matérialiser une zone de prélèvement de sable salé, voire d’efflorescences de
sel ;  la  dépression  sous-jacente,  comblée  de  sable  gris  bleu,  étant  alors  considérée
comme  une  réserve  régulièrement  alimentée  en  eau  de  mer  par  le  fossé.  Notre
méconnaissance  de  la  position  topographique  de  l’estran  fossile  et  l’incertitude  de
l’existence de ce canal d’alimentation, seulement évoquée à partir de l’alignement de
deux  structures  excavées  reconnues  lors  de  l’évaluation  réalisée  en  janvier 1998  et
interprétées comme deux tronçons d’un petit fossé creusé en direction du marais, ne
nous  permet  pas  de  développer  cette  hypothèse  avec  certitude.  Les  trois  fosses,
naturellement étanches, pourraient être assimilées à des cuves destinées à concentrer
la saumure.
4 Seule  la  présence  d’une  petite  aire  rougie  à  la  surface  de  l’argile  détritique,  et  de
pierres, manifestement chauffées pour certaines d’entre elles, dans le comblement du
fossé et dans celui du « bassin » permet d’évoquer l’existence d’un fourneau, détruit
lors de l’abandon du site.
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5 Des débris d’augets à saumure, le plus souvent réduits à l’état de minuscules traces
pulvérulentes,  ont été  observés  dans  l’ensemble  du  comblement  des  structures  en
creux. Les éléments prélevés ne permettent en aucun cas de déterminer les dimensions
de ces récipients.
6 Si  le  mobilier  céramique  mis  au  jour  dans  la  masse  du  dépôt  de  sable  cendreux
(céramique commune), et particulièrement à sa base, peut être daté de La Tène finale,
la présence de rares formes céramiques proches des céramiques fumigées de l’époque
augustéenne dans la partie supérieure du comblement pourrait rajeunir l’abandon du
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